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Walck:enaeria antica (Wider) 
Walckenaeria cornicularia 
Walckenaeria cucullata (C.L.K.) 
Walck:enaeria dysderoides (Wider) 
Walckemeria furcillata (Menge) 
Walckenaeria incisa (eambr) 
Walck:enaeria melanocephala Cambr. 
Walckenaeria monoceros (Wider) 
Walckenaeria vigilax (Blackw.) 

11/0 

3/2 
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610 16/9 
66/26 

4/0 110 1/0 
0/1 2/0 

110 3/0 
10/0 015 
1/0 

Appendice 2. Liste des espt:Ccs d'araignees capturees a !'aide d'autrcs mCthodes de capture (piege Malaise, bacs 

blancs, captures a main). 

DICTYNIDAE 
Dictyna aruindinacea (Linnaeus) 
Dictyna uncinata Thorell 

GNAPHOSIDAE 
Drassodes cupreus (Blackw .) 
Micaria fulgens (Walck.) 
Micaria silesiaca L. Koch 

CLUBIONIDAE 
Clubiona corticalis (Walck.) 
Clubiona neglecta 0.-P.-Cambr. 
Phrorolithus minimus C.L. Koch 

THOMISIDAE 
Xysticus erraticus (Blackw.) 
Xysticus lanio C.L. Koch 
Xysticus ulmi (Hahn) 

PHILODROMIDAE 
Philodromus cespitum (Walck.) 

SALTICIDAE 
Evarcha falcata (Clerck) 
Heliophanus flavipes (Hahn) 
Marpissa muscosa (Clerck) 
Neon reticulatus (Blackw.) 
Pellenes tripunctatus (Walck.) 
Salticus cingulatus (Panz.) 
Sitticus pubescens (Fabr.) 

LYCOSIDAE 
Pardosa monticola (Sund.) 
Pardosa nigriceps (fhor.) 
Pardosa palustris (0.-P. Cambr.) 

THERIDIIDAE 
Achaearanea lunata (Clercli::) 
Anelosimus vittatus (C.L. Koch) 
Cnistulina guttata (0.-P. Cambr.) 
Theridion bimaculatum (Linnaeus) 
Theridion mystaceum L. Koch 
Theridion pall ens Blackw. 
Theridion pinastri L. Koch 
Theridion simile C.L. Koch 
Theridion sisyphium (Clerck) 

TErRAGNATHIDAE 
Pachygnatha clercki Sund. 
Tetragnatha exten.sa (Linnaeus) 

ARANEIDAE 
Agalenatea redii (Scop.) 
Hypsosinga albovittata (westr.) 
Zilla didia (Walck.) 

LINYPHilDAE 
LINYPHIINAE 
Lepthyphantes minutus (Blackw .) 
Microlinyphia pusilla (Sund.) 
Linyphia (Neriene) furtiva 0.-P. Cambr. 
Linyphia (Neriene) hammeni Van Helsd. 

ERIGONJNAE 
Hylyphantes nigritus (Simon) 
Hypomma comutum (Blackw .) 
Peponocranium orbiculatum 0.-P. Cambr. 
Pocadicnemisjuncea Lock. & Merr. 
Tiso vagans (Blackw .) 
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Biogeographie regionale des Cryptobiina afrotropicaux 

(Coleoptera, Staphylinidae, Paederinae) 

par Didier DRUGMAND 

lnstitm royal des Sciences naturelles de Belgique, Departcment d'Entomologie, rue Vautier 29, B-1040 Bruxel­

les. 

R�ume 

La biogeographie regionale des Cryptobiina afrotropicaux est etudiee. Nous artirons 
['attention sur !'existence, chez ces Paederinae, d'un cline de taille lie a l'frologie. Trois 
hypotheses sont avandes pour e.xpliquer la presence de Cryprobiina de grande taille en 
forer. 

Abstract 

This is a study on the regional biogeography of the Afrotropical Cryptobiina. We draw 
attention to the existence of a size cline related to ecology in rhis subtribe of the Paederi­
nae. Three hypotheses are advanced to explain the presence of large-sized Cryptobiina in 
the forest. 

Les Cryptobiina constituent une des 4 sous-tribus (avec les Lithocharina, Jes Medina et 
Jes Paederina) de la tribu des Lathrobiini (de la sous-famille des Paederinae). Cette sous­
tribu comprend actuellement 12 genres et environ 200 especes d6crites ou en cours de 
description. 

Dans diff6rents travaux sous presse ou parus, nous avians 6tudi6 la syst6matique 
(DRUOMAND, 1991), la morphologie (DRUGMAND & WAUTHY, 1992), la phylogenese 
(DRUGMAND & WAITTHY, soumis a) et la biom6trie (DRUGMAND et al., soumis b) de ces 
Paederinae et ce, a 1'6chelle afrotropicale. 

Au cours de cet article, nous passerons en revue Jes quelques 616ments disponibles sur 
la biogOOgraphie r6gionaJe (sensu BLONDEL, 1986) de ces insectes. Bien que nos donnees 
soient peu nombreuses et parfois impr6cises, nous crayons utile de les publier. En effet, 
les travaux traitant de l'6cologie sensu lato des Staphylinidae soot rares et me.me quasi­
ment inexistants pour la faune afrotropicale. 

Pour plusieurs raisons, nous n'avons pu re<:olter des Cryptobiina en Afrique intertropi­
cale. Des lors, cette etude se base uoiquement sur les etiquettes de biotopes portees par de 
nomhreux specimens. Ces Staphylins furent principalement r6colt6s par N. LELEUP en 
Afrique centrale et australe. De plus, nous avons pu egalement obtenir certains renseigne-
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ments &ologiques dans plusieurs publications (DE Wm�, 1937; DE SAEGER,_ 1956;

ENDR6DY-YOUNGA, 1970) traitant des missions d'explorat10n beiges ou hongr01ses en

Afrique au cours desquelles des Cryptobiina ont ete collectes.

La reunion de ces diff6rents elements a pennis de dresser une liste des principaux

milieux frequent6s par les Cryptobiina: 

a. Biotopes en milieux forestiers:

Hwnus (bamboos et Hageni.a) en foret de montagne: Matropium 11itidulum F AGEL et

Matropium rugulipenne FAGEL; . _ 
_ Humus en foret tropicale humide: Pachycryptum sanguimpenne BERNHAUER et Afro-

bium sp.n. 

Sols suspendus: Nitidicryptum albertvillense FAGEL;

- Foret de transition: Cryptafrum cosratum F AGE.L;
_ Tete de source en forft: Nitidicryptum mwenganum F AGEL, Longiscapus sp.n. et Afro-

bium sp.n.
- Terre mouilMe en forft: Tracypum leleupianum FAGEL;

Terre argileuse: Longiscapus sp.n.
Foret inondfe: Prytocum uelense (BERNHAUER) et Longiscapus sp.n.

Foret ombrophile: Longiscapus sp.n.

b. Biotopes en milieux ouverts ou semi-ouverts:

Sa vane: Ajrobium lamottei (F AGEL) et Afrobium bicoloriceps (F AGEL);

Savane boisfe: Tracypum zenckei FAGEL;
Savane herbeuse: Tracypum desaegerianum FAGEL et Monocrypta sp.

Steppe: Tracypum schmitzianum FAGEL; 
Touffe de graminet'.S: Ophitodum nobile (BERNHAUER);
R�ion bocagere et zone de cultures: Ophitodum aerhiopicum (BERNHAUER);

En zone subd�rtique: Afrobium sp.n. 

c: Biotopes de zones humides: 

Bords de marb;.age: Cryptafrum hoyense FAGBL, Afrobium sp.n.

Voisinage de rivieres ou de fleuves: Tracypum fabulosum zambesianum FAGBL, Afro-

bium sp.n. . 
- Racines de roseaux: Tracypum intermixtum FAGEL et Afrob1um sp.n.

Herbes de berges non boisees: Longiscapus sp.n.
Sable alluvionnaire: Afrophitodum africanum (F AIRMAIRE);

Alluvions: Ophitodum lugubre FAGEL.

d: Biotopes divers:

Sous l'�orce de Ficus: Ophitodum sp.n.
Dans une grotte: Afrobium lanzai BoRDONI et Ophitodum sp.;
Dans des tennitieres de Cuhitennes: Tracypum fabulosum F AGEL.

e: R€colt€s dans des pii!ges lumineux:

Tracypum intermixtum (FAGEL), Prytocum uelense (BERNHAUER), Longiscapus sp.n. et

Afrobium sp.n. 

L • examen de cette Jiste de biotopes semble indiquer que les Cryptobiina recher�he_nt

surtout Jes milieux humides et Jes matieres vegetates en decomposition (co"1;111� !a maJonte

des Staphylioidae). On peut 6galement remarquer que les genres les plus pnmittfs (Matro-
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pium FAGEL, Nitidicryptum DRUGMAND, Pachycryptum FAGEL et Cryptofagiella DRUG­
MAND) pfeferent la foret tropicale de plaine ou de montagne alors que les genres moyenne­
ment evolues ou evolues se rencontrent indiff6remment dans Jes milieux ouverts ou dans 
les milieux forestiers. 

Les especes pour lesquelles nous disposions de nombreuses occurrences ne semblent 
pas stenotopes. Ainsi, Marropium kahuziense FAGEL, par exemple, a ete r6colt6 aussi bien 
dans l'humus de bambous, dans des ravines avec herbes et arbustes qu'entre (es racines de 
monocotyl6es ind6tennin6es. Afrophitodum africanum, quant a Jui, a ete observe dans des 
accumulations de sables alluvionnaires, clans des mare.cages, dans Jes formations herbeuses 
de savanes de vallee et dans des taillis assez <lenses. 

Les Cryptobiina ne font montre d'aucune propension a peupler le milieu souterrain ou 
Jes nids (endoges ou epige.5). Les deux especes trouv6es dans une grotte (Afrobium lanzai)
et dans des nids de termites du genre Cubitermes (Tracypum fabulosum) ne se caracteri­
sent par aucun caractere adaptatif particulier a ce type d'b::ologie (appendices allonges, 
t6gument depigmente, reduction des yeux allant jusqu'S. l'anophtalmie, presence de tricho­
mes, apterisme, ... ). ll est plus que probable que ces deux especes ne soient que des h6tes 
exceptionnels de ces milieux biologiquement tres contraignants; on devrait s'attendre a

retrouver ces deux taxa clans Jes horizons organiques du sol. 

Dans une prochaine publication (DRUGMAND & WAUTHY, soumis a), nous montrerons 
que la taille moyenne des genres avail decru au cours de 1'6volution. Ainsi, les valeurs de 
15.6 mm et de 9.0 mm correspondent respectivement a la taille moyenne des genres les 
plus primitifs (Matropium, Pachycryptum, Nitidicryptum, Cryptofagiella, Tracypum et 
Cryptafrum) et a celle des six autres genres moyennement evolues ou evolues. En exami­
nant Jes donn6es ecologiques disponibles, nous avons remarque que Jes individus de gran­
de taille se rencontraient preferentiellement clans les milieux forestiers alors que Jes indivi­
dus de taille moindre vivaient plut6t dans Jes milieux ouverts. 

Ce cline de taille lie a )'habitat est intefessant. En effet, la taille des taxa a fr6quem­
ment ete correlee avec la diversite taxonomique (VAN VALEN, 1973; BocK & FARRAND, 
1980; DIAL & MARZLUFF, 1988; MoRSE et al., 1988, panni d'autres). Ces auteurs ont 
montre que Jes individus de petite taille sont souvent plus nombreux que Jes plus grands 
(chez Jes Cryptobiina, nous avons observe, en moyenne, 30 fois plus d'individus et d'es­
peces de taille avoisinant Jes 9 mm que d'individus et d'especes de taille moyenne de 15 
mm). PETERS & WASSEMBERG (1983) ont 6galement envisage ce probleme sous un autre 
angle. Ils ont 6tudie les relations entre le nombre de taxa et leur poids et soot arrives aux 
memes conclusions: les individus les plus 16gers (done souvent !es plus petits) soot plus 
nombreux que les animaux Jes plus gros. Selon ces diff6rents auteurs, les taxa les plus 
petits possedent une plus grande habilite a partitionner leur niche. Cette explication vaut 
peut-etre aussi pour les Cryptobiina. 

Outre le reflet d'une adaptation a un milieu, la taille d'un taxon peut egalement interve­
nir !ors des competitions interspb::ifiques, pour la nourriture par exemple. Ce caractere est 
influence par des facteurs physiologiques, mecaniques, 6thologiques, reproductifs ou 
d6fensifs (PETERS, 1983 et TONKIN & CoLE, 1986). Ainsi, plusieurs hypotheses peuvent 
etre avancees pour expliquer Ia presence de Cryptobiina de grande taille dans Jes zones 
forestieres, aucune n'6tant exclusive: 

suite a la stabilite relative du microclimat forestier, les taxa peuvent avoir des cycles 
larvaires plus longs clans l'humus des forets qu'en milieu ouvert. Des !ors, la probabili­
te d'observer des taxa de grande taille en foret est plus importante. Les milieux insta­
bles semblent favoriser les organismes de petite taille qui peuvent alterner rapidement 
leur generation (pour 6chapper aux feux de savane saisonniers, par exemple); 
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la predation doit certainement jouer un r61e s6lectif important, les esp&es de grande 
taille subissant une plus grande pression predatrice en milieu ouvert que les esp&es 

plus petites; 
un insecte de grande taille met un temps relativement plus important pour equilibrer sa 
temperature inteme dans une athmosphefe chaude (PETERS, 1983) qu'un insecte plus 
petit. II est done particulierement dt!isavantage clans les zones de savane soumise a de 
fortes variations de temperature. 
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Harpactus exiguus (H,\NDLIRSCH, 1888), 

nouvelle espece pour la faune beige 

(Hymenoptera, Sphecidae) 

par Yvan BARBIER 

Laboratoire de Zoologie, Universite de Mons-Hainaut, B-7000 Mons, Belgique. 

_o� sait depuis PULAWSKI (1985) que c'est le nom Harpactus SHUCKARD, 1837 qui a 
pnonte pour le genre qu'on a separe de Gorytes L.\TREILLE, 1804, parfois orthographie 
Harpactes, et qu'on avait pris l'habitude d'appeler Dienoplus Fox, 1894. La plupart des 
especes europeennes ant ete decrites comrne Gorytes; c'est le cas du Harpactus e.xiguus
(HANDLIRSCH, 1888). 

,.II s'agit �feste�e�t, d'une espece rare, dont la repartition gOOgraphique pr6sente
d tmportantes d1sconhnmtes. Ce que nous avons pu en savoir est represente sur carte mais 
voici plus de precisions, d'apres nos sources bibliographiques ou inedites. 

Distribution de Harpacms exiguus en Europe. 




